
CRITIQUE,  danse.  TOULOUSE,
Halle aux grains, le 17 juin
2026.  Carolyn  CARLSON  :  Un
saut dans le bleu (création),
Ballet  et  Orchestre  de
l’Opéra national du Capitole

Bien que le temps nous soit compté, l’humanité
sera toujours barbare pour elle-même : « Un saut

le dans bleu », poème dansé en 9 séquences,
présenté en création en cette fin de saison du

Théâtre du Capitole, exprime le cycle de la
souffrance et de la torture, des victimes et de

leur bourreau, cette incapacité proprement humaine
à aimer les autres et à s’aimer soi-même. Pour
autant rien de sinistre, tragique ou noir dans

l’écriture de Carolyn CARLSON : plutôt une
esthétique élégante et racée, des lignes sinueuses
et des poses princières, dans une composition qui
soigne les ensembles de plus en plus nombreux à

mesure que l’action se déploie.
___________________________________________

Photos Un Saut dans le Bleu © David Herrero
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Carolyn CARLSON aime évoquer. Suggérer. Pas raconter. Sa danse
est dans l’abstraction. Et ses figures tendent à exprimer
l’intime comme l’incongruité de situations pourtant réelles.
Un saut dans le bleu, couleur de l’infini et de l’inconscient,
plonge dans un espace irréel, celui du rêve, ce qui confère au
déroulement de l’action, son essence onirique, cauchemardesque
ou  poétique.  Les  silhouettes  se  meuvent  dans  un  espace
indéfini,  leurs  ondulations  premières  jaillissant  comme  à
rebours, depuis le fond de scène, comme des ombres au pas
ralentis [arrêts sur image à nouveau présent dans le tableau
final]. Tout cela relève de rites dont la chorégraphe détient
la clé ; elle qui recherche toujours le sens profond, exprime
la part de mystère qui s’invite souvent dans la réalité.

Comme un regard autocritique, – comme si elle mettait en scène
plusieurs facettes d’elle même, la chorégraphe californienne
imagine plusieurs portraits de femmes, bien trempées, réduites
à leur essence souvent agressive ou caricaturale : la femme au
poignard et talons hauts qui ouvre le cycle, la femme fatale
et  flingueuse,  la  femme  nunuche  aux  ballons  qui  éclatent
affichant une naïvete de débutante… La femme chasseuse et son
filet à papillons… Sans omettre les 3 grâces réduites à leurs
longues  jambes  d’insectes,  style  mantes  religieuses  qui
traversent la scène en poses aguicheuses et sensuelles…
Du début à la fin une élégance et une esthétique qui emportent
toute la réalisation : continument une souplesse facétieuse,
élastique souvent athlétique [bonds et rebonds des hommes dans
le 3ème tableau « Oser sauter avec courage« …]

La trentaine de danseurs du Ballet de l’Opéra national du
Capitole plonge littéralement dans la théatralité filigranée,
lumineuse  et  intérieure  de  Carlson.  Les  corps  s’étirent,
ondulent ; les gestes décomposent chaque mouvement, inventent
une langue des signes annonciatrice d’une ère à venir… ou d’un
monde parallèle qui révèle la psyché libérée de la parole.
D’une façon générale, les hommes semblent mieux réussir la
synchronicité des ensembles.



Dans la fosse, aux cordes de l’Orchestre national du Capitole
de Toulouse, l’accordéoniste Michel Glasko, sous la direction
du  compositeur  Pierre  Le  Bourgeois,  marque  le  tempo  ;  la
musique originale [spécialement écrite pour cette création]
fait se succéder une série d’atmosphères souvent étranges,
parfois glaçantes, où s’inscrivent les gestes millimétrés de
personnages  énigmatiques,  chacun  immergé  dans  sa  propre
histoire. L’idée d’un spectacle total entre lumière, danse,
musique et théâtre se réalise ainsi, dessinant une voie et un
passage  ténu  entre  sauvagerie  et  réflexion,  fantasme  et
obsession,… Au mérite de la chorégraphe légendaire, ce flux
perpétuel, visant l’épure, qui enchaîne les séquences dans une
légèreté rayonnante… et enivrante.

 

 

______________________________________________________________
__________

CRITIQUE, Danse. TOULOUSE, le 17 juin 2026. Carolyn CARLSON :
Un saut dans le Bleu [création]. Ballet de l’Opéra national du

CAPITOLE, musiciens de l’Orchestre national du Capitole,
Pierre Le Bourgeois [composition et direction]
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FESTIVAL DE MARSEILLE, Centre
de la Vieille Charité, le 16
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juin 2026. « Ce que le ciel
ne sait pas » par Feda Wardak
et Saïdo Lehlouh

Chaque année, le Festival de Marseille transforme
la cité phocéenne en une scène à ciel ouvert, un
véritable laboratoire d’idées et de sensations où
la danse, le théâtre et la musique se mêlent pour
interroger le monde. Pour son édition 2026, qui

s’annonce d’ores et déjà comme un cru d’exception
sous la direction de Marie Didier, il pose ses

valises dans quatorze lieux emblématiques de la
ville, de la Friche la Belle de Mai à la Cité

Radieuse, en passant par la majestueuse Centre de
la Vieille Charité. En réunissant des artistes
venus de plus de dix-sept pays, cette nouvelle

édition se veut un vibrant appel à la rencontre et
au dialogue entre les cultures, opposant à la peur
de l’autre une créativité débordante et une pensée

résolument engagée. C’est dans ce contexte
bouillonnant qu’a eu lieu la création mondiale de

« Ce que le ciel ne sait pas », par Feda Wardak et
Saïdo Lehlouh, un événement qui restera gravé dans
les mémoires comme l’un des temps forts de cette

édition.
 

D’emblée, le spectateur est saisi par la puissance évocatrice
d’une installation scénographique hors norme. Fruit du travail
acharné  de  l’architecte  et  artiste  afghano-français  Feda
Wardak, la pièce est une véritable œuvre-paysage, une création

https://www.classiquenews.com/critique-danse-31eme-festival-de-marseille-centre-de-la-vieille-charite-le-18-juin-2026-ce-que-le-ciel-ne-sait-pas-par-feda-wardak-et-saido-lehlouh/
https://www.classiquenews.com/critique-danse-31eme-festival-de-marseille-centre-de-la-vieille-charite-le-18-juin-2026-ce-que-le-ciel-ne-sait-pas-par-feda-wardak-et-saido-lehlouh/
https://www.classiquenews.com/critique-danse-31eme-festival-de-marseille-centre-de-la-vieille-charite-le-18-juin-2026-ce-que-le-ciel-ne-sait-pas-par-feda-wardak-et-saido-lehlouh/


monumentale où chaque élément a du sens. Au centre de la
scène, une imposante vis sans fin, un escalier en colimaçon de
onze mètres de haut, tourne sur lui-même comme un symbole
oppressant. Elle figure à la fois la foreuse des puissances
impérialistes  qui,  pendant  des  décennies,  ont  extrait  les
ressources du sol afghan, et le puits sans fond dans lequel
les  identités  culturelles  et  les  corps  se  sont  trouvés
aspirés. C’est un objet politique, une machine à raconter
l’histoire d’un territoire miné par les conflits, l’exil et
l’effacement, mais qui, pourtant, ne cesse de résister. Dans
le projet plus vaste qu’est « Chercheurs d’eau » – dont cette
création fait partie -, il s’agit de remettre la perspective à
hauteur  d’homme,  de  raconter  le  pays  depuis  ceux  qui
l’habitent plutôt que depuis un regard surplombant, celui du
ciel et des drones.
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Sur  cette  structure  vertigineuse  et  instable,  les  cinq
interprètes de la pièce, menés par la chorégraphie magistrale
de  Saïdo  Lehlouh,  déploient  un  langage  corporel  d’une
intensité rare. Issu de la scène hip-hop, le chorégraphe,
codirecteur  du  Centre  chorégraphique  national  de  Rennes,
insuffle à ses danseurs une énergie brute et une fluidité
saisissante. Leurs corps, tantôt éreintés, semblant s’échouer
sur les marches comme des naufragés de l’histoire, tantôt
traversés de convulsions et de sursauts de vie, traduisent
avec une justesse bouleversante la peur, le déracinement et
l’espoir  obstiné.  On  assiste  à  une  véritable  enquête
forensique incarnée : les gestes, précis et habités, racontent
les frappes de drones, les « kill boxes » où les êtres humains
ne sont plus que des tâches thermiques, mais aussi la douceur
des femmes se caressant les cheveux, la mémoire des chants et
des poèmes, les traditions menacées de ces sociétés paysannes.
Sous la lumière de Tom Visser, qui sculpte l’espace en le
plongeant tour à tour dans une pénombre inquiétante ou une
lumière aveuglante, chaque mouvement devient une résistance.

En investissant le Centre de la Vieille Charité, Feda Wardak
et  Saïdo  Lehlouh  ont  proposé  une  expérience  immersive  et
politique, un cheminement artistique et humain d’une grande
dignité. L’œuvre dialogue avec le lieu, avec son architecture,
pour  créer  un  espace  de  contemplation  et  de  réflexion  où
l’émotion est à son comble. La bande-son de la DJ tunisienne
Deena Abdelwahed, qui marie avec brio les beats électroniques
aux mélodies arabes, vient parachever cette œuvre totale et
immersive. Ce que le ciel ne sait pas est une création d’une
puissance et d’une beauté à couper le souffle, un spectacle
qui regarde la dureté du monde en face pour mieux y opposer
l’élan vital de l’art et de la pensée. Le public marseillais,
debout et conquis, a salué comme il se doit ce manifeste
artistique flamboyant, qui restera à n’en pas douter comme
l’une des plus belles réussites de l’édition 2026 du festival



phocéen !
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CRITIQUE, danse. 31ème FESTIVAL DE MARSEILLE, Centre de la
Vieille Charité, le 16 juin 2026. « Ce que le ciel ne sait

pas » par Feda Wardak et Saïdo Lehlouh. Crédit photo (c)
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OPÉRA  ROYAL  DE  VERSAILLES,
nouvelle saison 2026 – 2027
(opéras,  musique  sacrée,
danse…).  Tarare,  Le  Cadi
Dupé,  Cléopâtre,  Spartacus,
Symphonies  de  Beethoven,  le
Chevalier  de  Saint-Georges,
Concerts  de  Noël,  Semaine
Sainte,  récitals,  ballets,
nouvelles productions… …

Égal à lui-même, le plus bel opéra
XVIIIème de l’Hexagone, sublimé par la
magie de ses miroirs et ses ors royaux,

l’OPÉRA ROYAL DE VERSAILLES propose pour
sa saison 2026 – 2027, un nouveau cycle

plus que prometteur : vertigineux.
D’autant plus attendu et donc

incontournable, qu’il allie haute qualité
artistique des plateaux, partitions et

ouvrages rares et puissants, favorise une
diversité de sensibilités artistiques où
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l’émergence des grands talents de demain
rehausse encore l’intérêt des spectacles.

A nouveau la nouveau cycle comprenant
opéras, concerts, ballets, … inspire une
constante activité qui totalise ainsi 12
opéras mis en scène dont pas moins de 6
nouvelles productions… un rythme et une

affiche impressionnante qui l’inscrivent
d’emblée au nombre des scènes les plus

actives d’Europe.
Vivre l’opéra dans l’écrin de l’Opéra
Royal demeure une expérience inouïe ;

comme succomber aux vertiges de la
musique sacrée … à la Chapelle Royale.

Cette nouvelle saison, comme les
précédentes, investit d’autres lieux du

Château : Galerie des Glaces, Salon
d’Hercule, Petit Théâtre de la Reine…

Versailles cultive l’exceptionnel à tous
les niveaux : artistique, patrimonial… En

voici les temps forts.
 

 

 

NOUVELLES PRODUCTIONS à l’OPÉRA ROYAL
L’ouverture de saison met à l’honneur la nouvelle production



de TARARE d’Antonio SALIERI, drame traversé / illuminé par
l’esprit des Lumières, sur le livret de Pierre-Augustin Caron
de Beaumarchais (temps fort, 4 représentations événements :
10, 11, 17, 18 oct 2026 / avec Reinoud Van Mechelen, Tarare ;
Éléonore Pancrazi, Astasie… Choeur et Orchestre de l’Opéra
Royal, Théotime Langlois de Swarte, direction ; Jean-Romain
Vesperini, mise en scène).
Autre sublime redécouverte, LE CADI DUPÉ de Gluck, couplé avec
Pygmalion de Rameau : 3 représentations, les 29, 30 et 31
janvier 2027 (avec le ténor Mathias Vidal dans le rôle de
Pygmalion / Alexandre Adra, le Cadi et Sarah Charles, Fatime…
tous deux membres de l’Académie ; Orchestre de l’Opéra Royal,
Gaétan Jarry, direction.
Le mythe éternel de CLÉOPÂTRE, tel qu’il transparaît dans deux
ouvrages  clés  de  l’opéra  baroque  du  plein  XVIIIè,  signés
HAENDEL (Jules César en Egypte) et HASSE (Marc-Antoine et
Cléopâtre). JULES CÉSAR EN ÉGYPTE réunit un trio de rêve :
Sonya Yoncheva, Cléopâtre / Paul-Antoine Bénos-Djian, Jules
César  /  Franco  Fagioli,  Sextus  …  entouré  des  solistes  de
l’Académie de l’Opéra Royal ; Orchestre de l’Opéra Royal,
Stefan Plewniak, direction / Justin Way, mise en scène (4
représentations événements : les 18, 20, 25 et 27 juin 2027).
De son côté, « MARC-ANTOINE ET CLÉOPÂTRE » du jeune Hasse
(créé à Naples en 1725) tient l’affiche du somptueux et très
confidentiel Théâtre de la Reine au Petit Trianon (les 3 et 4
juillet  2027),  avec  Théo  Imart,  Marc-Antoine  /  Catherine
Trottmann,  Cléopâtre,  Orchestre  de  l’Opéra  Royal  /  Andrés
Gabetta, direction / Charles Di Meglio, mise en scène …

Une curiosité qui vient du Metropolitan Opera de New York : LE
JUGEMENT DE PARIS, jeu 29 avril 2027 (Solistes du Napa Valley
Festival), évocation d’un épisode fameux organisé à Paris en
1976, où un jury d’experts français ont élu à l’aveugle les
meilleurs  vins  du  monde…  tous  américains  !  (Jean-Romain
Vesperini, mise en espace).

Vous ne manquerez pas aussi l’opéra de PORSILE, « Spartacus »



de 1726 (que CLASSIQUENEWS a pu voir et applaudir depuis le
festival en février dernier : ven 28 mai 2027 / recréation en
version  de  concert  par  Orkester  Nord  et  Martin  Wåhlberg,
direction  /  Luigi  Morasssi,  Spartacus  ;  Sophie  Junker,
Vetturia ; José Maria Lo Monaco, Gianisbe ; Vojtěch Pelka,
Licinio ; Anthea Pichanick, Popilio…).

 

 

REPRISES
Versailles affiche également les piliers du répertoire lyrique
: Le Barbier de Séville de Rossini (en français, avec un trio
épatant : Catherine Trottman, Rosina ; Florian Sempey, Figaro
; Patrick Kabongo, Le comte Almaviva… Victor Jacob, direction
; Cécile Roussat et Julien Lubek, mise en scène, costumes,
décors et lumières / 4 représentations événements : 13, 14, 20
et 21 mars 2027), sans omettre Le Carnaval de Venise de Campra
(16 et 17 janvier 2027 / Ensemble Il Caravaggio ; Camille
Delaforge, direction), et enfin de saison Le Couronnement de
Poppée de l’immense Monteverdi avec Perrine Madoeuf, Poppée /
Maximiliano Danta, Néron… (les 30 juin et 1er juillet 2027),
par Ensemble I Gemelli / Emiliano González Toro et Mathilde
Étienne, direction / Mathilde Étienne, mise en scène.

Autres reprises à ne pas manquer également : La Caravane du
Caire  de  Grétry  (23-25  avril  2027),  Roméo  et  Juliette  de
Zingarelli  (l’opéra  préféré  de  Napoléon:  10-13  déc  2026),
l’inusable  Don  Giovanni  de  Mozart  (7-15  nov  2026),  sans
omettre la patriotique Fille du régiment de Donizetti (31 déc
2026).

Ce voyage musical prend tout son essor grâce à la virtuosité
des interprètes et à la splendeur intemporelle des lieux qui
l’abritent.

 



 

TREMPLIN DES JEUNES INTERPRETES
Scène ouverte et généreuse, l’Opéra Royal de Versailles offre
un tremplin justement reconnu et célébré pour y repérer les
jeunes interprètes parmi les plus convaincants, grâce entre
autres à son Académie (Académie de l’Opéra Royal) dont les
jeunes membres, participent activement aux productions maison
se dévoilent ; ne manquez ainsi le Gala Molière et Lully ,
programme  composé  des  comédies-ballets  des  deux  Baptistes
(« De l’île enchantée au Bourgeois Gentilhomme », lun 14 juin
2027, Galerie des Glaces / Solistes de l’Académie de l’Opéra
Royal / Chloé de Guillebon, direction / Charles Di Meglio,
mise en scène).

Tout au long de la saison nouvelle, jeunes artistes et grands
interprètes  se  croisent,  enrichissant  une  saison
particulièrement riche et diverse : invités, entre autres :
les chefs d’orchestre Camille Delaforge, Chloé de Guillebon,
Théotime  Langlois  de  Swarte,  Valentin  Tournet,  Emmanuel
Resche-Caserta, Gaétan Jarry, Victor Jacob, William Christie,
Leonardo  García-Alarcón,  Hervé  Niquet,  Andrés  Gabetta,
Sébastien Daucé, Stefan Plewniak, Vincent Dumestre, John Eliot
Gardiner, Raphaël Pichon… Les chanteurs : Nadine Sierra, Sonya
Yoncheva,  Vannina  Santoni,  Juliette  Mey,  Sarah  Charles,
Catherine  Trottmann,  Amandine  Sanchez,  Gwendoline  Blondeel,
Éléonore  Pancrazi,  Héloïse  Mas,  Paul-Antoine  Bénos-Djian,
Jakub Józef Orliński, Reinoud Van Mechelen, Nicolò Balducci,
Anas  Séguin,  Franco  Fagioli,  Jean-Gabriel  Saint-Martin,
Patrick Kabongo, Théo Imart…

 

A LA CHAPELLE ROYALE
Autre lieu emblématique de l’essor musical à Versailles, et



véritable bijou architectural comme l’Opéra Royal, LA CHAPELLE
ROYALE  accueille  le  plus  large  spectre  de  partitions,
évidement en accord avec l’esprit et le caractère des lieux
sacrés (mais pas seulement), ainsi entre autres temps forts :
les  Grands  Motets  de  Rameau  et  de  Mondonville  (William
Christie, le 6 oct), la Messe en ut et le Requiem de Mozart
(les 3 nov et les 21 et 22 nov), le Te Deum de Richard de
Lalande (pour les 300 ans de sa disparition, jeudi 12 nov))…
mais aussi, sujet d’une enregistrement remarqué (et distingué
par le CLIC de CLASSIQUENEWS) : le Requiem de Fauré (par
Isaure  Brunner,soprano  et  Alexandre  Adra,  membre  de
l’Académie, promotion 2025 – 2027, Victor Jacob, direction /
sam 28 nov 2026).

Deux thématiques sacrées, traditionnelles à Versailles, sont
également  proposées,  deux  rvs  incontournables  pour  goûter
autant l’écrin patrimonial que la musique jouée : « Noël à la
Chapelle Royale » (en fin d’année soit en décembre 2026) et la
« Semaine Sainte à la Chapelle Royale » (pour les célébrations
de Pâques soit en mars 2027), regroupant des œuvres majeures
comme l’Oratorio de Noël (ven 11 déc 2026, Leonardo Garcia
Alarcon) et La Passion selon saint Matthieu de Bach (avec le
Choeur de garçons Tölzer Knabenchor de Munich, Orchestre de
l’Opéra Royal, Gaétan Jarry, direction, les sam 27 et dim 28
mars), Le Messie de Haendel (12 et 13 déc 2026 / Théotime
Langlois de Swarte, direction), ou encore l’Oratorio per la
Passione di Nostro Signore Gesù Cristo de Scarlatti (ven 19
mars 2027 / avec Emmanuelle de Negri, La Grazia, … Hemiolia,
Emmanuel Resche-Casert, direction), l’Oratorio pour la Semaine
Sainte  de  Luigi  Rossi,  programme  légendaire  des  Arts
Florissants et William Christie, reprise très attendue, dim 21
mars / couplé avec l’Oratorio della Passione de Perti)… Au
registre sacré toujours, vous ne manquerez pas l’inusable et
fascinant STABAT MATER de Pergolèse (couplé avec celui de
Vivaldi), dans deux lectures tout aussi prometteuses dirigées
par  la  cheffe  Chloé  de  Guillebon  :  avec  Théo  Imart  et
Maximiliano Danta, contre-ténors (ven 26 mars à la Chapelle



Royale)  puis  avec  Nadine  Sierra,  soprano  et  Jakub  Józef
Orliński, contre-ténor (le lun 19 avril 2027 à l’Opéra Royal)…

 

 

L’ORCHESTRE DE L’OPÉRA ROYAL
Pilier de la saison, l’ORCHESTRE DE L’OPÉRA ROYAL est

particulièrement actif tout au long du nouveau cycle, assurant
la partie instrumentale de 30 productions (soit plus de 50

représentations dans son lieu de résidence, souvent accompagné
du Chœur de l’Opéra Royal, sans compter les tournées en France
et à l’étranger, faisant ainsi rayonner le prestige culturel
(et musical) de l’Opéra Royal du Château de Versailles, dans

le monde.
Parmi ses temps forts : le programme dédié au compositeur

guadeloupéen Le Chevalier de Saint George (jeu 15 oct 2026 /
avec Franciana Nogues, soprano, membre de l’Académie,
promotion 2023/2025 / Patrick Kabongo, ténor… Théotime
Langlois de Swarte, direction) ; le cycle symphonique

célébrant Beethoven (pour le bicentenaire de sa mort) : au
programme, plusieurs symphonies majeures, cycle anniversaire,

sous la direction de Théotime Langlois de Swarte : la n°3
« héroïque » couplée avec la n°7 « apothéose de la danse »

(lun 18 janv 2027 /, direction), les n°5 et n°6 « Pastorale »
(dim 7 mars 2027) et la n°9, avec son dernier mouvement

comprenant l’Hymne à la joie de Schiller.…(sam 2, dim 23 mai
2027).

 

 



DANSE
L’Opéra  Royal  de  Versailles  offre  également  un  écrin
remarquable  pour  le  déploiement  chorégraphique.  Parmi  les
spectacles à ne pas manquer, ceux signé Angelin PRELJOCAJ et
le  Ballet  Preljocaj  :  «  Soulèvement  »  (6  représentations
événements, du 7 au 12 janvier 2027), puis Le lac des cygnes
(23-28 fév 2027) ; Thierry MALANDAIN et le Mallandain Ballet
Biarritz présentent « L’amour sorcier et Don Quichotte » ;
L’Amour sorcier, chorégraphie de Thierry Malandain de 2008,
est  ici  couplé  au  Don  Quichotte  du  chorégraphe  Martin
Harriague, créé en 2026 (musiques de Manuel de Falla / les 5
et 6 juin 2027).

 

Plus que jamais la nouvelle saison de l’Opéra Royal du Château
de Versailles, se montre au niveau du prestige versaillais :
elle est même devenue en quelques années, l’élément majeur
réalisant le rayonnement du site dans le monde…

 

___________________________________

TOUTES LES INFOS sur le site de l’Opéra Royal Château de
Versailles :

https://www.operaroyal-versailles.fr/genre-event/la-nouvelle-s
aison-musicale-2026-2027/

 

TEASER VIDÉO
Saison 2026 – 2027 – Opéra Royal de Versailles

Château de Versailles Spectacles

 

https://www.operaroyal-versailles.fr/genre-event/la-nouvelle-saison-musicale-2026-2027/
https://www.operaroyal-versailles.fr/genre-event/la-nouvelle-saison-musicale-2026-2027/


Parcourir la saison 2026 – 2027
https://www.operaroyal-versailles.fr/genre-event/la-nouvelle-s
aison-musicale-2026-2027/

 

____________________________________________

 

CD  événement,  annonce.
GOULAM, FIELD : ÉCHOS. Fiona
et  Chiara  Alaimo  (1  cd  Da
Vinci classics, 2025)

Par affinité, deux compositeurs
d’aujourd’hui, qu’une amitié ancienne
rapproche, sont associés dans un même

album ; leurs œuvres, ici remarquablement
réalisées par deux sœurs pianistes :
Fiona et Chiara Alaimo. Le titre du

programme édité par le label Da Vinci
classics, « ECHOS », souligne les

correspondances entre les deux écritures,
entre les deux imaginaires.

 

https://www.operaroyal-versailles.fr/genre-event/la-nouvelle-saison-musicale-2026-2027/
https://www.operaroyal-versailles.fr/genre-event/la-nouvelle-saison-musicale-2026-2027/
https://www.classiquenews.com/cd-evenement-annonce-goulam-field-echos-fiona-et-chiara-alaimo-1-cd-da-vinci-classics-2024/
https://www.classiquenews.com/cd-evenement-annonce-goulam-field-echos-fiona-et-chiara-alaimo-1-cd-da-vinci-classics-2024/
https://www.classiquenews.com/cd-evenement-annonce-goulam-field-echos-fiona-et-chiara-alaimo-1-cd-da-vinci-classics-2024/
https://www.classiquenews.com/cd-evenement-annonce-goulam-field-echos-fiona-et-chiara-alaimo-1-cd-da-vinci-classics-2024/


 

 

 

A travers « un engagement commun pour la tonalité ́ et la
modalité, pour une harmonie coloriste, à la pointe expressive
de la dissonance, il en résulte une suite qui s’inscrit comme
un dialogue de tempéraments, un enchaînement d’échos où le
geste rencontre la rêverie et où la substance frôle l’ombre. »
Le  duo  à  quatre  mains  déploie  flexibilité  et  nuances  ;
s’immiscent dans la texture profonde de chaque partition pour
en exprimer la direction, les pulsions motrices, la force et
la poésie.

Sharad Goulam affirme un sens architectural et un raffinement
harmonique assumé qui nourrit un sentiment grave, épuré …
quand Gabriel Field, en revanche, « écrit du silence vers le
son » : ses huit Chorals sont des « intailles miniatures,
ciselées avec une tendre précision », cultivant intériorité
voire gravité. Ce sont autant de questions sur la forme et le
développement,  de  courtes  séquences  qui  touchent  par  leur
justesse comme leur intensité.

Les deux écritures façonnent un dyptique,
comme  les  volets  complémentaires  d’un
retable contemporain.  Les jumelles Fiona
et Chiara Alaimo semblent comprendre de
l’intérieur la secrète filiation entre les
deux compositeurs, leur entente organique…
ce  jeu  ténu  où  se  précisent  comme  des
facettes  indissociables,  résonances,
réminiscences,  «  échos  »…  Critique  complète  à  venir  sur
CLASSIQUENEWS.COM – CLIC de CLASSIQUENEWS printemps / été 2026

 

 

https://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2013/12/CLIC_macaron_20dec13.jpg


 

________________________________________________________

CD événement & concert, annonce. FIONA & CHIARA ALAIMO :
Sharad Goulam, Gabriel Field… (1

cd Da Vinci classics /
enregistré à Meudon, avril 2024)

– CLIC de CLASSIQUENEWS
printemps été 2026

 

 

 

 

 

 

 

 

agenda
Vendredi 12 juin 2026 à 20h Fiona et Chiara Alaimo jouent au

festival Les Pianissimes de Lyon :
https://www.pianissimes.org/concert/chiara-et-fiona-alaimo/

https://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2026/06/goulam-field-echos-fiona-chiara-alaimo-cd-critique-classiquenews-piano-da-vinci-classics.png
https://www.pianissimes.org/concert/chiara-et-fiona-alaimo/


Programme : W.A. Mozart : Sonate pour deux pianos en ré majeur
K.448 / T. Ysaÿe : Variations pour deux pianos op.10 / D.

Chostakovitch : Concertino pour deux pianos op.94 / M. Ravel :
La Valse (version pour deux pianos)

 

 

 

Photo © Tom de Beuckelaer

 

 

 

 

vidéo

https://www.pianissimes.org/concert/chiara-et-fiona-alaimo/


 

 

entretien
ENTRETIEN avec FIONA et CHIARA ALAIMO à propos de leur nouvel
album ÉCHOS, dialogue on contemporay piano music…

entretien réalisé en juin 2026

 

 

________________________________________________________

 

VENDÔME, QUATUOR VOCE. Les 10
ans  du  Festival  Quatuor  à
Vendôme : du 21 au 26 juillet
2026

L’aventure du festival Quatuor à Vendôme,
commence en 2016 (il y a donc 10 ans !),

avec une énergie et une imagination

https://www.classiquenews.com/entretien-avec-fiona-et-chiara-alaimo-a-propos-de-leur-nouvel-album-echos-dialogue-on-contemporay-piano-music/
https://www.classiquenews.com/entretien-avec-fiona-et-chiara-alaimo-a-propos-de-leur-nouvel-album-echos-dialogue-on-contemporay-piano-music/
https://www.classiquenews.com/vendome-les-10-ans-du-quatuor-voce-festival-academie-10e-edition-du-21-au-26-juillet-2026/
https://www.classiquenews.com/vendome-les-10-ans-du-quatuor-voce-festival-academie-10e-edition-du-21-au-26-juillet-2026/
https://www.classiquenews.com/vendome-les-10-ans-du-quatuor-voce-festival-academie-10e-edition-du-21-au-26-juillet-2026/
https://www.classiquenews.com/vendome-les-10-ans-du-quatuor-voce-festival-academie-10e-edition-du-21-au-26-juillet-2026/


jamais atténuées. A Vendôme, l’histoire
s’est écrite selon les particularités

locales… un château au mystérieux jardin
suspendu, une quinzaine de jeunes

musiciens curieux, un généreux mécène
bien implanté dans le paysage musical

vendômois (Monceau Assurances qui a
construit in situ son fabuleux campus

comprenant un auditorium)…, autant
d’arguments qui ont inspiré les

instrumentistes du Quatuor Voce pour
créer une première académie-festival.

 

 

 

 

10 ans dans le Vendômois
Avec les années se précise le projet du festival : faire
résonner des lieux patrimoniaux d’exception en milieu rural, y
déployer la musique au plus haut niveau, proposer aux jeunes
talents  de  demain  une  expérience  intensive  de  travail
appliquée à la réalité de la scène. Excellence, transmission,
professionnalisation  et  partage  à  tous  les  niveaux,  dont
surtout avec le public en fin de session… Ainsi en 2026 le
festival  a  grandi,  l’académie  s’est  développée,  et  une
douzaine de concerts se déroulent durant la semaine du 20 au
26 juillet 2026.

 



Cette 10ème édition met à l’honneur les forces vives du
territoire : Edouard Ferlet et son « Pianoïd », Rémi Delangle,

artiste associé au
festival depuis sa

création, le collectif
Musicoscopiques (soirée
d’ouverture festive)… ;

sous les doigts de
Déborah Nemtanu, le son

sublime du violon italien
du partenaire Monceau
Assurances s’annonce
prometteur dans la

Chapelle St Jacques ; et
aussi Romain Leleu à la

trompette et son complice
Julien Gernay pour des

Folies parisiennes ; sans
omettre un concert de
sortie de l’album «

Figures argentines » des
Voce (avec Jean-Baptiste

Henry au bandonéon)…
Voilà pour les concerts du soir. En parallèle, du mercredi au

dimanche matin, les étudiants de l’Académie proposent un
parcours itinérant (et à participation libre) entre les

fresques historiques des églises de Lavardin et Areines, les
caves à ciel ouvert de Villiers-sur-Loir ou l’ambiance

singulière de la gare de Thoré-la-Rochette, avec en point
d’orgue le désormais magique jardin suspendu du Château de

Vendôme. Tout en programme, entre découverte, surprise,
enchantement. D’autant que Vendôme n’est qu’à 40mn en train

(depuis Paris Montparnasse).

 

 

https://www.quatuorvoce.com/vendomefestival


QUATUOR À VENDÔME
Festival & Academie

10ème édition
21-26 juillet 2026

 

 

programme
 

 

MARDI 21 JUILLET   

Une soirée exceptionnelle avec deux concerts, placés sous le

https://www.quatuorvoce.com/vendomefestival


signe  de  la  création,  de  la  rencontre,  de  la  curiosité
musicale. Restauration légère possible sur place entre les
deux concerts.

19h – Villiers-sur-Loir, Place du Village
PIANOÏD  Edouard Ferlet, piano
Entouré de ses deux pianos préparés, le pianiste explore un
univers sonore singulier, à la frontière de l’acoustique et de
l’imaginaire,  où  le  piano  devient  un  véritable  terrain
d’expérimentation poétique.

21h – Villiers-sur-Loir, Place du Village
COLLECTIF MUSICOSCOPIQUE
Rémi Delangle (clarinette), Edouard Ferlet (piano),
Guillaume  Dutrieux  (trompette),  Marie-Amélie  Clément
(contrebasse),
Doctrovée Bansimba (chant et guitare), Valérie Gabail (chant),
Rémi Sciuto (saxophone)
Le collectif Musicoscopique comprend le trio éponyme, composé
d’Édouard Ferlet, Guillaume Dutrieux, et Rémi Delangle, qui
s’entoure d’artistes vivant dans le Vendômois ; tous défendent
un programme inédit. Kaléidoscope musical, le concert fait
dialoguer musiques instrumentales et vocales, de la musique
baroque aux musiques actuelles, en passant par le jazz, la
musique traditionnelle ou encore la comédie musicale.

 

 

MERCREDI 22 JUILLET
20h30 – Chapelle Saint-Jacques, Vendôme
FOLIES PARISIENNES
Romain Leleu, trompette et Julien Gernay, piano
Paris 1889. La Tour Eiffel lance ses 321 m vers le ciel de
l’Exposition Universelle … Au tournant du 20e siècle, le Paris
haussmannien donne le ton et devient un modèle d’urbanisme
pour le monde entier : immenses boulevards, salons prisés où



l’on cause, où l’on danse, où les plus grands esprits se
retrouvent dans une émulation fascinante. C’est le Paris de la
mode, le Paris des cabarets, la ville lumière où les créations
musicales  enfièvrent  les  esprits  à  l’époque  des
rebondissements politiques ! Debussy, Ravel, Gershwin, Francis
Poulenc et le Groupe des Six s’encanaillent avec gourmandise
et humour au rythme du jazz débarqué des États-Unis. C’est
aussi la noble tendresse de Fauré, l’espièglerie de Satie ;
une Belle Epoque foisonnante que la complicité de Romain Leleu
et Julien ressuscitent avec facétie.

 

 

 

JEUDI 23 JUILLET
20h30 – Chapelle Saint-Jacques, Vendôme
CONTRASTES
Déborah Nemtanu, violon
Julien Gernay, piano
Rémi Delangle, clarinette
Quatuor Voce
Pour célébrer les 10 ans du partenariat des Voce avec Monceau
Assurances, Quatuor à Vendôme invite Deborah Nemtanu et le
magnifique violon italien qui lui est prêté par Monceau dans
un programme à la fois moderne et romantique, avec comme point
culminant le sublime Concert d’Ernest Chausson, pour piano,
violon solo et quatuor à cordes.

Programme :
S. Prokofiev : Ouverture sur des thèmes juifs
B. Bartók : Contrastes
E. Chausson : Concert pour violon, piano et quatuor à cordes

 

 



VENDREDI 24 JUILLET
 19h – Déambulation musicale avec les étudiants de l’Académie
Parc du château de Vendôme – participation libre
Retour  aux  sources  pour  cette  promenade  musicale
incontournable  du  festival  !  Les  différents  groupes
de l’Académie proposent un concert en plusieurs étapes, où
l’on profite de la musique, du plein air et des échanges
informels entre musiciens et festivaliers.

 

 

SAMEDI 25 JUILLET
20h30 – Eglise de Villiers-sur-Loir
BEETHOVEN L’ARGENTIN ?
Quatuor Voce
Jean-Baptiste Henry, bandonéon
Associer Beethoven à l’Argentine mais quelle drôle d’idée !
C’est dans un esprit festif que le Quatuor Voce prépare pour
l’année 2027, le bicentenaire de la disparition du génial
natif  de  Bonn.  Tout  au  long  de  cet  itinéraire,  les  Voce
joueront les 17 quatuors à cordes beethovéniens, se rendant
jusqu’au Suntory hall de Tokyo pour y donner une intégrale. Ce
soir à Villiers, l’ensemble français propose l’interprétation
d’un des premiers quatuors de Beethoven suivi d’un moment
argentin aux rythmes du tango, zamba et chacarera !
Programme :
L. van Beethoven : Quatuor opus 18 n.6
A. Ginastera : Quatuor n.1
Musique traditionnelle argentine (Tango, zamba et chacarera)

 

 

DIMANCHE 26 JUILLET
19h – Campus de Monceau Assurances
participation libre



HAPPY END

 

DU MARDI 21 JUILLET AU DIMANCHE 26 JUILLET, à 11h
Les « Moments Musicaux » investissent différents lieux pour
faire découvrir les haut-lieux du patrimoines vendômois.

 

BILLETTERIE & MODALITÉS DE RÉSERVATIONS
En ligne :

https://www.billetweb.fr/festival-quatuor-a-vendome-9

Par téléphone ou sur place à l’Office de Tourisme de Vendôme :
02 54 77 05 07

47 rue Poterie 41100 Vendôme

Par mail : admin@quatuorvoce.com

Sur le lieu de chaque concert : Une billetterie sera ouverte 1
heure avant le début du concert.

Tarifs :
Tarif plein : 20€ TTC

Tarif réduit : 10€ TTC (bénéficiaires de minimas sociaux,
demandeurs d’emploi, PMR)
Pass 4 concerts : 60 euros
Gratuit : moins de 18 ans

Les concerts de 11h et les masterclass de 15h sont à entrée
libre sans réservation.

 

 

 

TOUTES LES INFOS, la billetterie, le détail des programmes ,
les artistes invités et les lieux investis sur le site du
Quatuor Voce : https://www.quatuorvoce.com/vendomefestival

 

https://www.billetweb.fr/festival-quatuor-a-vendome-9
https://www.quatuorvoce.com/vendomefestival
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ENSEMBLE  INTERCONTEMPORAIN.
Concert  TROUSSOVA  /
Centenaire György KURTAG, ven
5 juin 2026 (PARIS, Cité de
la  musique).  Pierre  Bleuse
(direction)

Second rendez-vous célébrant le
centenaire de György Kurtág… l’Ensemble

intercontemporain évoque les origines de
sa relation avec le compositeur. Commande

de l’EIC, « Messages de feu Demoiselle
R.V. Troussova » fut créé le 14 janvier
1980 à Paris, révélant tout le génie de
Kurtág au public français. Ce véritable
monodrame prend sa source dans l’oeuvre

de Rimma Dalos, pendant poétique de celle

https://www.classiquenews.com/ensemble-intercontemporain-concert-troussova-centenaire-gyorgy-kurtag-ven-5-juin-2026-paris-cite-de-la-musique-pierre-bleuse-direction/
https://www.classiquenews.com/ensemble-intercontemporain-concert-troussova-centenaire-gyorgy-kurtag-ven-5-juin-2026-paris-cite-de-la-musique-pierre-bleuse-direction/
https://www.classiquenews.com/ensemble-intercontemporain-concert-troussova-centenaire-gyorgy-kurtag-ven-5-juin-2026-paris-cite-de-la-musique-pierre-bleuse-direction/
https://www.classiquenews.com/ensemble-intercontemporain-concert-troussova-centenaire-gyorgy-kurtag-ven-5-juin-2026-paris-cite-de-la-musique-pierre-bleuse-direction/
https://www.classiquenews.com/ensemble-intercontemporain-concert-troussova-centenaire-gyorgy-kurtag-ven-5-juin-2026-paris-cite-de-la-musique-pierre-bleuse-direction/
https://www.classiquenews.com/ensemble-intercontemporain-concert-troussova-centenaire-gyorgy-kurtag-ven-5-juin-2026-paris-cite-de-la-musique-pierre-bleuse-direction/


de Kurtág : « même langage incisif, même
carnalité, même fragilité ». Dans le
cadre du Festival ManiFeste, le chef-

d’oeuvre de Kurtag est entouré de 3
créations.

 

 

La première, pour ensemble et électronique, révèle le geste
instrumental  et  la  musique  «  éruptive  »  de  Márton  Illés,
compatriote  et  ancien  élève  de  Kurtág.  De  son  côté,
l’Allemande  Isabel  Mundry  interroge  le  rapport  individu  /
masse . Enfin, le jeune Franco-Américain Tobias Feierabend
explore tous possibles expressif de la flûte…

__________________________________________________
Concert Troussova / Centenaire Kurtag

vendredi 5 juin 2026, 20h
PARIS, Cité de la musique – Salle des concerts
INFOS & réservations directement sur le site de

l’EIC Ensemble intercontemporain :
https://www.ensembleintercontemporain.com/fr/concert/troussova

-2026-06-05-20h00-paris/

Distribution

Anu Komsi, soprano
Hélène Fauchère, mezzo-soprano

Emmanuelle Ophèle, flûte
Ensemble intercontemporain
Pierre Bleuse, direction

Carlo Laurenzi, Augustin Muller, électronique Ircam
Sylvain Cadars, diffusion sonore Ircam

 

 

https://www.ensembleintercontemporain.com/fr/concert/troussova-2026-06-05-20h00-paris/
https://www.ensembleintercontemporain.com/fr/concert/troussova-2026-06-05-20h00-paris/
https://www.ensembleintercontemporain.com/fr/concert/troussova-2026-06-05-20h00-paris/


 

programme

Isabel MUNDRY
The I’s pour voix, ensemble et électronique
Création française Commande de l’Ircam-Centre Pompidou et de
la WDR

Márton ILLÉS
Four skEtches pour ensemble et électronique
Création française Commande de l’Ircam-Centre Pompidou et de
la WDR
avec le soutien de la Fondation Pierre Boulez

Tobias FEIERABEND
Nouvelle œuvre pour flûte
Création mondiale Commande Ensemble intercontemporain

György KURTÁG
Messages de feu Demoiselle R.V. Troussova, op. 17
pour soprano et ensemble

Tarifs : 20 € / 28 €

Photo / visuel : Europa Aour, 2022, vidéo monobande 65 min ©
Jacques Perconte,
l’Étoffe  de  l’Europe™,  présidence  française  du  Conseil  de
l’Union européenne

 

 

 

AVANT-CONCERT À 18h30
Table-ronde autour de György Kurtág  – Entrée libre

Concert diffusé sur France Musique le 10 juin 2026 à 20h dans



l’émission  Le concert du soir présentée par Arnaud Merlin,
puis disponible en streaming sur le site de France Musique et
l’application Radio France.

Coréalisation Philharmonie de Paris, Ircam-Centre Pompidou
Dans le cadre de ManiFeste-2026, festival de l’Ircam

Menuhin Festival Gstaad 2026
:  Daniel  Hope  inaugure  sa
première  programmation  :
« Family Matters », 16 juil –
5 sept 2026 (temps forts 1)

Au moment où le violoniste Daniel Hope,
familier du Festival, prend la direction
artistique, le premier Festival estival

de Suisse célèbre avec éclat et dans
l’excellence sa 70ème édition…
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MENUHIN Festival Gstaad
70ème anniversaire
16 juillet – 5 septembre 2026
 

Daniel Hope présente sa première programmation et précise les
orientations  et  nouveautés  du  premier  festival  estival  en
Suisse…

 

 

Fondé en 1957 par Yehudi Menuhin, le Menuhin Festival Gstaad
est devenu le rendez vous estival majeur en Europe. Pour ses
70 ans, le Festival présente la première programmation de son
nouveau directeur artistique, le violoniste Daniel Hope.
Une  histoire  de  famille…  «  Family  matters  »,  le  nouveau
directeur, proche de Yehudi Menuhin et comme lui violoniste,
renoue avec l’esprit familial défendu par le fondateur : il y
a 70 ans, Yehudi Menuhin réunissait dans le Saanenland amis et
compagnons du monde entier, dans un esprit d’ouverture, de
fraternité, de respect.

https://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2026/05/Daniel-hope-en-bleu-a-gstaad-menuhin-festival-gstaad-classiquenews-70-ans-2026-critiques-reviews-gstaad-concerts.jpg


Du 16 juillet au 5 septembre 2026, le Menuhin Festival Gstaad
2026 affiche ainsi plus de 75 concerts dans les églises de
Saanen, Zweisimmen, Lauenen, Gsteig et Rougemont, ainsi que
sous la fameuse Tente du Festival à Gstaad.
Parmi les nouveautés majeures : The Summit, un forum consacré
aux  enjeux  d’avenir  de  la  musique,  de  la  culture,  de
l’économie  et  de  la  société,  les  «  President’s  hikes«  ,
randonnées  guidées  par  le  président  du  festival  associant
musique, Nature et rencontres ; des parcours en pleine nature
où  les  intermèdes  musicaux  transforment  les  montages  en
nouvelles écrins de concert, sans omettre le cycle de films au
ciné théatre de Gstaad pour (re)découvrir les coulisses et
revivre les moments marquants de l’histoire de la musique.

 

La musique est une famille
À travers le thème «Family Matters» («Histoires de famille» /
«La famille compte») Daniel Hope explore les facettes de la
famille  :  celle  dans  laquelle  on  naît  et  celle  que  l’on
rencontre au fil de sa vie par la musique et l’art. Proximité
et  distance,  appartenance  et  frictions  structurent  le
programme ; le cycle musical ainsi proposé confirme que l’art
unit les individus, quelles que soient leurs origines (ainsi
le pensait Yehudi Menuhin). Daniel Hope lui-même fait partie
de  la  famille  du  Festival  depuis  1975,  grâce  à  sa  mère
Eleanor, qui fut l’agente de Menuhin ; il joue au Festival
depuis  ses  débuts  comme  violoniste  en  1992.  «Mon  premier
programme de l’édition 2026 est axé sur le partage : les
rencontres entre les générations, les amitiés qui se nouent
sur scène et en coulisses, l’échange mutuel d’expériences et
d’inspirations», précise Daniel Hope.

 

 



Grands chefs, grands orchestres, grands
solistes
Le programme 2026 réunit ainsi de grands noms : Zubin Mehta
dirige et fête son 90e anniversaire ; Pinchas Zukerman se
joint à lui pour l’ouverture du Festival. Parmi les autres
temps forts, citons entre autres Jaap van Zweden et le Gstaad
Festival Orchestra, le Royal Philharmonic Orchestra sous la
direction de Vasily Petrenko, le Budapest Festival Orchestra
sous la baguette d’Iván Fischer, et le Royal Danish Orchestra.
Sans omettre les grands solistes dont Daniil Trifonov, Sir
András Schiff, Khatia Buniatishvili, Thomas Hampson, Gabriela
Montero,  Julia  Lezhneva,  Maurice  Steger,  Steven  Isserlis,
Regula Mühlemann et Isata Kanneh-Mason …. Sous le nouveau
label  «  Next  Generation  »,  Daniel  Hope  présente  aussi  de
jeunes talents prometteurs tels Edna Unseld, Maxim Lando et
Hayato Sumino…

Nouveaux formats et offre élargie

Avec THE SUMMIT / The Summit (week-end des 24 et 25 juillet
2026), le Festival donne naissance à un forum dédié aux enjeux
d’avenir.  L’édition  inaugurale  est  co-présentée  par  Forbes
Swiss. Y interviennent des personnalités issues du monde de la
musique, de la culture, des affaires, de la société civile. À
l’issue de deux journées de tables rondes, de discussions et
de différents formats de concerts, le week-end se clôturera
par un concert caritatif exceptionnel avec David Garrett et le
Guarneri del Gesù Club.
L’offre  DISCOVERY  /  Discovery  s’enrichit  de  formats
interactifs, ateliers et visites des coulisses pour petits et
grands. Un moment fort pour les familles : Pierre et le Loup
interprété par le Royal Philharmonic Orchestra (Daniel Hope,
narrateur).

 

 



UN FESTIVAL ACADÉMIE
Dédiée à la direction d’orchestre, au piano, au chant et aux
cordes, la Menuhin Festival Academy demeure le cœur du soutien
aux  jeunes  talents.  Daniel  Hope  prend  personnellement  la
direction artistique de la String Academy, perpétuant ainsi
l’héritage  pédagogique  de  Menuhin  :  apprendre,  jouer,
s’épanouir au sein d’une communauté inspirante. «L’Académie
est un lieu où les générations apprennent les unes des autres,
un exemple concret du principe directeur “La famille compte”»,
souligne Daniel Hope.

 

 

Nos coups de coeur CLASSIQUENEWS
La série de concerts Moutain Spirit
Les concerts en altitude au sommet de l’Eggli Moutain Spirit
comptent parmi les moments forts de l’été du Menuhin Festival
Gstaad.  Perchés  au-dessus  du  Saanenland,  ils  associent
musique,  gastronomie,  panorama  alpin  spectaculaire  ;  la
musique classique sous toutes ses formes : tango, swing, gipsy
jazz mais aussi musiques actuelles et DJ set.

 

Le GSTAAD FESTIVAL ORCHESTRA / GFO – un ambassadeur pour le
Festival
Depuis 2010, le Gstaad Festival Orchestra apporte un souffle
exceptionnel au Festival, en particulier, les grands concerts
sous la tente de Gstaad. Il est à la fois l’ambassadeur et
l’ensemble attitré de la Gstaad Conducting Academy. Le chef et
pédagogue Jaap van Zweden a renouvelé son engagement pour
trois années supplémentaires, consolidant ainsi son lien de
longue date avec le Festival en tant que Chief Conductor.
Après une tournée asiatique en formation de chambre l’automne



dernier,  le  programme  2026  comprend  une  production  de  La
Bohème de Puccini à Baden-Baden avec Benjamin Bernheim, une
tournée  européenne  et  des  concerts  avec  Daniel  Hope  en
soliste, consacrés notamment à la Symphonie n° 5 de Beethoven
et au Concerto pour violon op. 61 d’Elgar.

 

 

 

TOUTES LES INFOS, la billetterie, le détail des programmes et
des concerts, les artistes et orchestres invités sur le site
du 70è MENUHIN festival Gstaad : https://www.menuhin.ch/fr

 

Crédits photos © Raphaël Faux, © Bailey Davidson Photography
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CRITIQUE  CD,  événement.
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Samuel  STROUK  :  Elise  mon
mirage.  2  concertos.
Orchestre  national  de
Bretagne (nouvel album – 1 cd
Well Done Simone! records)

Compositeur, guitariste soliste, chef
d’orchestre, Samuel Strouk s’impose
depuis plus de dix ans sur la scène
symphonique contemporaine, par sa

singularité virtuose, sa sensibilité et
sa grande culture musicale. Au printemps

2026, le compositeur publie un nouvel
album « Elise, mon mirage », regroupant

deux nouveaux concertos comme odes à
l’amour et à la paix, l’un pour

violoncelle et guitare, le second pour
guitare… deux nouvelles partitions

enregistrés en France avec l’Orchestre
National de Bretagne sous la direction

d’Aurélien Azan Zielinski.
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Œuvres  de  maturité,  les  deux
opus marquent une nouvelle étape
dans  l’enrichissement  et  la
maturation  de  son  langage
orchestral.  La  parution  du
Double Concerto pour guitare et
violoncelle  fait  suite  à  la
création  mondiale  au  Zaryadye
Concert Hall de Moscou, dans le
cadre  du  festival  Viva  Cello
(novembre  2021).
L’enregistrement  réalisé  en

France, permet aux artistes russes et ukrainiens d’unir leur
sensibilité,  a  contrario  de  la  guerre  en  cours.  Dans  le
contexte géopolitique que nous subissons depuis 2022, l’œuvre
de  Samuel  Strouk  prend  valeur  de  manifeste  humaniste  et
fraternel qui enrichit davantage la profondeur des partitions.
Un  film  documentaire  signé  Charlotte  Erlith  («  A
contretemps ») a suivi les musiciens pendant l’enregistrement
de  l’album  à  Rennes,  soulignant  combien  le  travail
international et interculturel, l’échange et la musique sont
plus que jamais des arguments solides contre la barbarie et la
guerre…

Prolongeant son dernier album orchestral intitulé « Le rêve de
Maya », Samuel Strouk développe une écriture fondée sur « la
dramaturgie du temps musical ». Chaque mouvement s’inscrit
dans une trajectoire expressive dont la forme est le lieu d’un
récit intérieur. « À l’instar de Gustav Mahler, sa musique
n’est jamais abstraite : elle se construit dans la tension, la
mémoire, la transformation des motifs, faisant de l’orchestre
un espace de narration à part entière. En héritier de Leonard
Bernstein et de György Ligeti, le compositeur Français compose
dans un langage alliant écriture contemporaine et tonalité. »
Très incarnée, révélant les forces souterraines et psychiques
qui pilotent les affects, l’écriture de Samuel Strouk sait
fusionner dramatisme et poésie : en témoignent les deux opus
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ici enregistrés.

Le double concerto « Élise, mon mirage » décrit le voyage
sentimental  de  deux  amants  tissant  les  liens  d’une  vie,
incarnés par le violoncelle et la guitare, dont le dialogue
nourrit comme un fil conducteur le flux orchestral. C’est une
ode à l’amour qui interroge le rapport entre le matériel et le
spirituel. « Les émotions naissent au contact du réel pour
aussitôt  lui  échapper  :  c’est  le  mirage,  éternel  et
insaisissable,  qui  donne  son  souffle  à  l’œuvre.  »
La partition exploite toutes les nuances et accents de la
vaste  palette  orchestrale,  tissant  un  paysage  d’emblée
spectaculaire,  agité,  au  souffle  souterrain  profond  et
tragique (premier épisode « éclosion » du premier mouvement),
nouant  dans  une  intensité  croissante  les  deux  instruments
solistes, en particulier dans la 2è séquence (« Révélation »)
où  le  chant  du  violoncelle  s’accorde  à  l’énergie  de  la
guitare. Ce premier mouvement exprime une course éperdue où
les deux amants s’acharnent, affirment la force de leur amour,
luttent sans repos…
Plus grave et sombre encore, le 2è mouvement s’ouvre avec la
plainte du violoncelle, prière enveloppée par la guitare plus
amoureuse et intimiste ; le violoncelliste Boris Andrianov
tire les larmes dans une partie comme enivrée, avant l’arche
dramatique du Concerto (« Invocation », prière à l’invisible),
qui  prélude  au  solo  suspendu  du  guitariste  (Dimitri
Illarionov),  soudainement  serein  et  d’une  joie  nostalgique
(dans l’évocation du « souvenir d’Élise »), instant de pure
magie que rehaussent encore les deux premiers épisodes du
Mouvement III (« Présage », enchaîné à « Mirage »), ce dernier
tableau sonore, scellant l’union des deux instrumentistes, des
deux timbres comme enivrés et funambules, 2 cœurs d’un amour
désormais uni.

 

Samuel Strouk est le soliste de l’album, du second Concerto
pour guitare intitulé « Égalité », inspiré du poème éponyme de



José  Asunción  Silva,  qui  interroge  l’universalité  de  la
condition humaine à travers une figure poétique de l’égalité.

Tout à fait différent du Double Concerto, le Concerto pour
guitare, débute dans les profondeurs lugubres, des vapeurs
étales  (magnifiquement  orchestrées  exprimant  le  mystère  et
l’intranquillité)  d’où  émerge  le  chant  de  la  guitare  (El
Emperador). Plus évocatoire encore est le mouvement central
« La Calle », intime, secret, – acteur d’une méditation elle
aussi suspendue, enchaînée aux climats arachnéens et enchantés
du 3è mouvement (El mozo de la Esquina) à la fois voluptueux
et grave. Le compositeur lui-même assure la partie soliste
dans un Concerto, riche, contrasté, offrant à la guitare une
partie virtuose et chantante.

Partenaire  de  longue  date  de  Samuel  Strouk,  l’Orchestre
National de Bretagne accompagne cet enregistrement sous la
direction d’Aurélien Azan Zielinski, dont la lecture précise
et  engagée  met  en  valeur  la  clarté  de  l’écriture,  les
contrastes, l’épaisseur active des séquences au fort potentiel
dramatique ; sa baguette sait unifier et détailler, permettant
de  toujours  saisir  l’allant  expressif  des  instruments
solistes.

 

 

________________________

CRITIQUE CD événement. Samuel STROUK : Concertos « ELISE, MON
MIRAGE » (pour guitare et violoncelle / Dimitri Illarionov,
Boris Andrianov), « ÉGALITÉ » (pour guitare / Samuel Strouk,

guitare), Orchestre national de Bretagne, Aurélien Azan
Zielinski (direction)

 

 



 

entretien
LIRE  aussi  notre  ENTRETIEN  avec  Samuel  STROUK  :
https://www.classiquenews.com/entretien-samuel-strouk-classiqu
enews/

Le compositeur et guitariste SAMUEL STROUK qui est aussi
directeur du Festival de jazz de

Maisons-Laffitte (Maisons-Lafitte Jazz
Festival), fait paraître au printemps
2026, deux partitions récentes, deux

concertos ; l’un pour guitare et
violoncelle (intitulé « Elise, mon

mirage »), le second pour guitare («
Égalité »), deux partitions qui

recueillent tous les éléments d’une
créativité flamboyante, inspirée entre
autres par un fort sentiment de paix et

de réconciliation, – malgré les
conflits en cours ; sur le plan

artistique, Samuel Strouk avoue sa
filiation assumée avec Ligeti ou Xenakis, travaillant la

matière symphonique et concertante dans le souci d’un dialogue
permanent et d’une cohérence dramaturgique naturelle. Au

carrefour des écritures, explorant aussi de nouveaux horizons
où la technologie la plus innovante envisage de nouvelles

transformations et métamorphoses sonores, Samuel Strouk ouvre
des champs musicaux d’autant plus inédits qu’ils sont

personnels et très aboutis. Entretien.

 

ENTRETIEN avec Samuel STROUK, à propos de ses 2 nouveaux
Concertos : « Élise mon mirage » et « Egalité »…
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_________________________________________

 

 

 

 

 

 

 

Visitez  le  site  officiel  de  Samuel  Strouk  :
https://samuel-strouk.fr/

 

___________________________________
CRITIQUE CD événement. ÉLISE, MON MIRAGE, le nouvel album de
Samuel  Strouk  (guitariste,  compositeur)  –  1  cd  Well  Done
Simone ! records – parution le 24 avril 2026 – CD CLIC de
CLASSIQUENEWS printemps 2026 – prochaine critique complète à
venir sur CLASSIQUENEWS

 

 

AUDIO / Déjà disponible sur les plateformes :
https://bfan.link/elise-mon-mirage

 

VIDEO / Coulisses de l’enregistrement :

témoignages des instrumentistes de l’Orchestre de Bretagne :

 



OPÉRA  NATIONAL  DU  CAPITOLE.
Ballet : UN SAUT DANS LE BLEU
/ Carolyn Carlson (création),
du 12 au 17 juin 2026. Ballet
et  Orchestre  national  du
Capitole de Toulouse

Création événement : Un saut dans le bleu
par Carolyn Carlson… En 1974, Rolf
Liebermann invite Carolyn Carlson à

l’Opéra de Paris et la nomme Étoile-
Chorégraphe. Depuis plus de cinquante

ans, l’artiste démiurge qui sculpte les
corps et réinvente le sens d’une action

dansée, ne cesse de révolutionner le
monde de la danse en élargissant toujours

ses champs oniriques, acrobatiques,
visuels… Bien que la danseuse et

chorégraphe américaine ait déjà confié
certaines de ses œuvres au Ballet du

Capitole, elle réserve en juin au
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Capitole sa nouvelle pièce majeure :
l’œuvre d’une vie, une chorégraphie

testamentaire pour réenchanter le monde
soumis au chaos des extrêmes…

 

 

Pour Toulouse et à sa demande, Pierre Le Bourgeois compose une
partition pour les musiciens de l’Orchestre du Capitole. La
création  annoncée  crée  une  symbiose  entre  la  danse  et  la
musique,  transposant  visuellement  la  partition  avec  son
langage chorégraphique unique, hautement graphique (élégance
des  corps  en  mouvement  ou  en  suspens,  accordés  à  leur
souffle),  abstraitement  lyrique,  surtout  empreint  de
spiritualité  et  d’une  poésie  infinie  :  son  art  est  une
célébration à la puissance de l’art.

 

_________________________________________
OPÉRA NATIONAL DU CAPITOLE DE TOULOUSE

Nouveau Ballet : Carolyn Carlson, UN SAUT DANS LE BLEU,
Halle au grains, du 12 au 17 juin 2026

5 dates événements

vendredi 12 juin 2026 – 20h – 21:10
samedi 13 juin 2026 – 20h – 21:10

dimanche 14 juin 2026 – 15h – 16:10
mardi 16 juin 2026 – 20h – 21:10

mercredi 17 juin 2026 – 20h – 21:10

RÉSERVEZ VOS PLACES directement sur le site du Capitole de
Toulouse :

https://opera.toulouse.fr/un-saut-dans-le-bleu-carolyn-carlson
/
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Durée : 1h10 sans entracte

 

 

 

AUTOUR DE L’ŒUVRE

Samedi 6 juin, 16h30
CONFÉRENCE
« Carolyn Carlson, l’écriture de soi » par Rosita Boisseau.
Entrée libre – Foyer Mady Mesplé

 

Dimanche 7 juin, 15h45
RÉPÉTITION OUVERTE
Après une brève introduction par Beate Vollack, directrice de
la  danse  du  Ballet  de  l’Opéra  national  du  Capitole,  vous
découvrirez un aperçu unique des répétitions d’un ballet en
cours.
Entrée libre – Halle aux grains – A partir de 8 ans

 

 

___________________________________________________

 

PERELADA  (ESPAGNE).  40ème
édition  du  Festival  (d’été)

https://www.classiquenews.com/peralada-espagne-40eme-edition-du-festival-dete-du-17-juillet-au-29-aout-2026-peralada-estiu-2026-benjamin-bernheim-ermonela-jaho-bryn-terfel-silvia-perez-cruz-10eme-campus-peralad/
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de Peralada, du 17 juillet au
29  août  2026.  Benjamin
Bernheim, Ermonela Jaho, Bryn
Terfel,  Silvia  Pérez  Cruz,
10ème Campus Peralada, Lorena
Nogal,  Trio  Fortuny,
Montserrat Torrent…

4 décennies, un écrin de verdure et un
cadre palatial font la magie chaque été

du Festival Castell de
Peralada. Après un

magnifique festival de
Pâques, le Festival d’été

promet de prochains moments
enchanteurs sous la voûte
étoilée de la Catalogne

espagnole. Cette édition
est d’autant plus attendue

qu’elle marque la 40ème édition. Les
mélomanes les plus exigeants savent que

Peralada leur offre des plateaux
artistiques de rêve… du 17 juillet au 29
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août 2026, le programme répond au plus
haut niveau d’exigence. Récital lyrique,
musique de chambre, sans omettre opéra,
création contemporaine, musique sacrée

baroque, et danse… toutes les
disciplines, toutes les écritures sont

présentes cet été à Peralada.
 

Depuis ses débuts, les voix lyriques les plus envoûtantes ont
fait la réputation de Peralada. Les récitals lyriques 2026 ne
trahissent pas cette tradition de haut vol… voici nos coups de
cœur  pour  une  édition  des  40  ans,  qui  s’annonce
exceptionnelle. De quoi préparer votre séjour en Catalogne à
l’occasion  de  concerts  et  spectacles  inoubliables…  dans
plusieurs sites singuliers et désormais emblématiques (église
du Carme, mirador, …) ; pas moins de 14 programmes événements,
dont le dernier, le 29 août, célèbre à Barcelone avec Wagner,
les 40 ans du Festival…

 

 

Temps forts Peralada été 2026
 

OUVERTURE : Mardi 17 juillet 2026, 20h



Ouverture du festival 2026, avec un duo
de rêve : Benjamin Bernheim et Ermonela
Jaho dans des airs d’opéras italien et
français (Cilea, Puccini, Verdi, Gounod
et Massenet… ). Au piano : l’excellent et
sensible  Marcos  Madrigal  qui  vient  de
faire paraître chez le tout récent label
Habanero,  un  remarquable  récital  dédié
aux  brésiliens  Villa-Lobos  et  Santoro

(Lire  notre  critique  du  cd  :
https://www.classiquenews.com/critique-cd-evenement-san
toro-paulistanas-preludios-villa-lobos-ciclo-
brasileiro-choros-v-bachiana-brasileira-n4-marcos-
madrigal-piano-2-cd-habanero/)
 

Mercredi 18 juillet, 21h
Nuit exceptionnelle avec de nombreuses surprises : célébration
du 40ème anniversaire au Mirador. L’expérience est complète :
scénique,  artistique,  gastronomique,  avec  plusieurs  invités
dont les choix artistiques évoquent aussi les temps forts qui
ont  marqué  l’histoire  du  premier  festival  estival  en
Catalogne…

 

 

Samedi 25 juillet, 19h
Récital du baryton basse gallois Bryn Terfel (mélodies et airs
gallois,  opéras,  lieder…  Lewis,  Williams,  Keel,  Novello,
Schubert, Debussy…, accompagné à la harpe (Hannah Stone et au
piano (Annabel Thwaite)

 

Samedi 25 juillet, 22h30
Soirée lyrique au Mirador. Carles PRAT : Estètica i massacre,
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opéra contemporain créé au Liceu de Barcelone ( juillet 2025),
sur le sujet de l’homme d’aujourd’hui avec ses apparences.
Partition forte et tragique pour soprano et baryton.

 

Dimanche 26 juillet, 20h
Première mondiale – « Diario di une madre », création du cycle
de chansons d’Alberto García Demestres (textes de Cristina
Pavarotti),  par  la  soprano  Sabina  Puértolas,  avec  Rubén
Fernández Aguirre, piano.

 

Mardi 28 juillet, 22h
10ème anniversaire du Campus Peralada : Aleix Martinez,
danseur étoile du Ballet de Hambourg, réunit de jeunes

danseurs et musiciens, et des artistes de renommée
internationale, dans une production destinée aux jeunes

artistes : Niu (Nid).

 

Mercredi 29 et jeudi 30 juillet, 22h
Récital de Sílvia Pérez Cruz (voix et guitare). La chanteuse
et compositrice espagnole fait ainsi son retour à Peralda.

 

Vendredi 31 juillet 2026, 20h
Danse, au Celler Peralada. Ballet « Le Terroir » de la

chorégraphe et danseuse Lorena Nogal (reprise du spectacle
créé à Peralada en 2025 et spécialement adapté au site du

Celler) : exploration physique et sensorielle de la
métamorphose, inspiré de process de fabrication du vin (de la

matière brute à la fermentation, du temps à la mutation…

 

Samedi 1er et Dimanche 2 août, 22h



Danse. Les 4 Saisons de Vivaldi, chorégraphié en ballet hip-
hop de Mourad Merzouki et sa Compagnie Käfig, avec le Concert
de la Loge (Julien Chauvin, direction) – production créée à la

Seine Musicale (Boulogne-Billancourt le 1er juin 2023)…

 

 

Mercredi 5 août, 20h
Musique de chambre. Le Trio Fortuny fête ses dix à Peralada.
Joel Bardolet (violon), Marc Heredia (piano) et Pau Codina
(violoncelle) jouent Beethoven, Chostakovitch, Schubert et la
compositrice romantique française Mel Bonis (1858-1937).

 

Jeudi 6 août, 20h
Hommage à l’organiste espagnole Montserrat Torrent, née en
1926. En présence de la musicienne, les organistes Paolo Oreni
et Joan Segui jouent deux créations mondiales commandées par
le Festival à Bernat Vivancos et Raquel García Tomás.

 

Samedi 8 août, 20h
Soirée belcantiste de prestige en compagnie de Sara Blanch et
Michael Spyres. Le programme n’est pas communiqué à ce jour
mais les noms seuls promettent un beau feu d’artifice !

 

Dimanche 9 août, 20h
Vertiges baroques. Jordi Savall dirige la soprano Nuria Rial
et le Concert des Nations dans un programme baroque italien,
mêlant  airs  virtuoses  et  concerto  grossi  (ALBINONI,
FERRANDINI,  GEMINIANI,  VIVALDI).

 



 

 

Samedi 29 août 20h

Concert exceptionnel WAGNER : pour ses 40
ans, le Festival de Peralada présente au
Palau de la Música Catalana à Barcelone,
un concert exceptionnel avec l’Orchestre
du  Festival  de  Bayreuth  (Pablo  Heras-
Casado,  direction)  –  Au  programme  :
extraits de la Tétralogie : Rheingold, Die
Walküre, Siegfried, Götterdämmerung… Avec
la  soprano  Catherine  Foster,  le  ténor

Klaus Florian Vogt, le baryton-basse Nicholas Brownlee.
Incontournable.
 

 

 

 

________________________________________

Infos & Réservations : www.festivalperalada.com
Abonnement à la carte, offres spéciales :

https://www.festivalperalada.com/en/programacio/325/abonament-
a-la-carta/
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